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exécuté fidèlement ces deux promesses, j'ai obtenu une
guérison complète; car, depuis ce temps, il ne m'est
plus arrivé de tomber de ce trite mal, grâce à la Bonne
sainte Aune, qne je ý iens remercier aujourd'hui.

Mme A. D.

STE-URSULE -Pendant vingt-cinq ans j'ai souffert
beau.oup de la dyspepsi-, au point de ne pouvoir
prendre aucune nourriture. Ma faiblesse était exces-
sive; je marchais rapidement vers la tombe; je reçus
les derniers sacremerit3, car les médecins me déclaraient
incurable. «Dans cette ~ extrémité, j'irploiai le secours
d'en Haut, celii de la Bonne sainte Anne, lui promet-
tant, si elle me rendait la santé, de venir la remercier
en pèlerinage. Cette bonne Mère ne se fit pas long-
temps attendre, car je repris bientôt un peu de force,
grâce aux aliments que je pau prendre. Je suis main-
tenant tout à f ,it bien et capable de travailler. Mille
remerciements à la Bonne sainte Aune !-M. C. O.

M. Georges Pine-, de Montréal, est venu avec sa
dame faire une neuvaine d'actions de giâces à sainte
Aune pour sa guérison, obtenue d'une manière extraor-
dinaire à la suite d'une prome>se de pèlerinage à
Beaupré. Il souffraiit depuis longtemps d'une rechute
de grippe et dun rhumatisme articulaire aux jambes
qui ne lui permettait pas môme de se chausser seut.
Tous lcs matins, à son lever, il toussait pendant des
heures entières. Le 1er j-iillet d:rnier, il fit un pèleri-
nage à Rigaud avec promesse d'en faire un à Ste-Anne
de Beaupré, s'il éprouvait du soulagement. Li lende-
main, 2 juillet, il se trouvait totalement guéri, et
depuis il n'a gardé de sa double infirmité que le
souvenir.


